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Les droits  
de l’enfant…
Qu’est-ce que c’est?

Les enfants peuvent défendre leurs droits s’ils le veulent. Les 
adultes doivent veiller à ce que les droits de l’enfant soient 
respectés pour le bon développement des enfants. L‘État porte 
une grande responsabilité à cet égard dans la mesure où  
c‘est lui qui élabore les lois et les règlementations. Les droits 
de l’enfant doivent également être pris au sérieux par la  
police, le personnel enseignant ou les parents.

L’UNICEF s’engage dans le monde entier en faveur des 
droits de l’enfant – c’est-à-dire pour que chaque enfant 
soit protégé, encouragé et pris au sérieux. 

 De vêtements 

 D‘une vie privée 

 D’activité 
 physique 

 D’un endroit 
 pour dormir 

 D’un nom 

 De repos 

 De personnel 
 enseignant 

 D’un foyer 

 D’un environne-
 ment sain 

 De liberté 
 d’expression 

 De nourriture

 De jeux

De quoi as-tu vraiment besoin?

Les droits de l’enfant s’appliquent à tous  
les enfants et adolescent·e·s jusqu’à 18 ans. 
Dans le monde entier. Et donc à toi aussi. 

Tous les enfants du monde ont le droit de grandir 
en bonne santé et en sécurité, de s’épanouir  
et d’être pris au sérieux. C’est ce qu’ont convenu 
tous les pays du monde dans la Convention  
de l’ONU relative aux droits de l’enfant (CDE). La 
CDE est un traité international relatif aux droits 
humains composé de 54 articles qui définissent 
les droits de l’enfant. Les droits de l’enfant peuvent 
être répartis en trois catégories: les droits dits  
de protection, les droits dits d’encouragement  
et les droits dits de participation. 
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Que sais-tu  
sur les droits  
de l’enfant?
Teste tes connaissances avec ce quiz!

Astuce: Cherche les réponses 
sur le poster des droits de l’enfant

À qui s’appliquent les droits  
de l’enfant? 

 Aux enfants des pays pauvres 
Aux enfants du monde entier 
Aux enfants déplacés 

À quoi as-tu droit en vertu  
de l’article 31 de la CDE? 

 D’arrêter temporairement l’école 
D’aller au cinéma
De temps et d’espace pour faire 
ce que tu aimes faire 

Que peux-tu faire si quelqu‘un  
ne respecte pas tes droits? 

 Tu peux en parler à 
une personne de confiance 
Tu peux composer le 147 
ou en discuter sur 147.ch 
Tu peux contacter quelqu’un sur 
office-ombudsman-enfants.ch

Qu’est-ce qui correspond à l’article 
13 de la CDE? Tu ne peux partager 
ton opinion que…

 … lorsqu’elle ne viole pas les 
droits des autres. 
… lorsque tes parents ou d’autres 
adultes sont d‘accord. 
… lorsque tu le fais avec des 
personnes de confiance. 

Qu’est-ce que protège 
l’article 16 de la CDE? 

 La vie privée 
Le prénom 
La nationalité 

À quoi les enfants réfugiés 
ont-ils droit? 

 À un billet d’avion gratuit 
À une protection 
À la sécurité 
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Des droits tout  
au long de  
la journée!

Quand est-ce que ton 
opinion a été prise au 
sérieux?

Comment prend-on soin 
de toi?

Comment t’informes-tu?

À quels groupe,  
organisation ou association 
appartiens-tu?

Qu’est-ce que tu fais  
particulièrement bien?

Qu’est-ce qui te détend? 
Qu’est-ce que tu aimes 
faire?

Sais-tu que tu es confronté·e aux droits de 
l’enfant tout au long de la journée? Chez  
toi, à l’école et pendant tes loisirs! Comment 
s’appliquent les droits de l’enfant dans ta vie? 

 Lis la question 
 Cherche l’article sur le poster  

 des droits de l’enfant 
 Dessine ou écris ta réponse

Détache le poster 
au milieu du cahier
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t.

Le
s 

en
fa

nt
s 

on
t l

e 
dr

oi
t d

e 
do

nn
er

 
lib

re
m

en
t 

le
ur

 a
vi

s 
su

r 
le

s 
q

u
es

tio
n

s 
q

ui
 le

s 
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n
ce

rn
en

t.
  

Le
s 

ad
ul

te
s 

do
iv

en
t 

le
s 

éc
ou

te
r 

av
ec

 a
tt

en
tio

n 
et

 le
s 

pr
en

dr
e 

 
au

 s
ér

ie
ux

.

Le
s 

en
fa

nt
s 

on
t 

le
 d

ro
it 

de
 

p
ar

ta
g

er
 li

b
re

m
en

t 
ce

 q
u’

ils
 

p
en

se
nt

 e
t 

re
ss

en
te

nt
, q

ue
  

ce
 s

oi
t 

en
 p

ar
la

nt
, e

n 
de

ss
in

an
t,

 
en

 é
cr

iv
an

t 
ou

 d
e 

to
ut

e 
au

tr
e 

m
an

iè
re

, s
au

f s
i c

el
a 

fa
it 

du
 m

al
  

à 
d’

au
tr

es
 p

er
so

nn
es

.

Le
s 

en
fa

nt
s 

on
t 

le
 d

ro
it 

d’
av

oi
r 

le
ur

s 
pr

op
re

s 
p

en
sé

es
, o

pi
ni

on
s 

et
 r

el
ig

io
n,
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ai

s 
ce
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 n

e 
d

o
it 
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s 
em

p
êc

he
r d
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ut

re
s 

p
er

so
nn

es
 

d
e 

p
ro

fit
er

 d
e 

le
ur

s 
d

ro
it

s.
  

Le
s 

p
ar

en
ts

 p
eu

ve
nt
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ui

de
r 

le
s 

en
fa

nt
s 

et
 le

ur
 a

pp
re

nd
re

 à
 

ut
ili

se
r 

co
rr

ec
te

m
en

t 
ce

 d
ro

it 
 

en
 g

ra
nd

is
sa

nt
.

É
le

ve
r l

es
 e

nf
an

ts
 e

st
 p

rin
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le
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m

en
t 

la
 r
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p
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ns

ab
ili

té
 d

es
  

pa
re

nt
s.

 L
or
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u’

un
 e

nf
an

t n
’a

  
pa

s 
de

 p
ar

en
ts

, l
a 

re
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lit

é 
 

de
 l’
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er
 d

oi
t ê

tr
e 
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un
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ut

re
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lte

 q
u’
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un
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en

ta
nt

 lé
g
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».

Le
s 

pa
re

nt
s 

et
 le

s 
re

pr
és

en
ta

nt
s 

lé
ga

ux
 d

oi
ve

nt
 to

uj
ou

rs
 te

ni
r 

co
m

pt
e 

de
 c

e 
qu

i e
st

 le
 m

ie
ux

 p
ou

r 
l’e

nf
an

t.
 L

e 
go

uv
er

ne
m

en
t d

u 
 

pa
ys

 d
oi

t l
es

 a
id

er
. L

or
sq

u’
un

 e
nf

an
t  

a 
se

s 
de

ux
 p

ar
en

ts
, i
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on
t t

ou
s 

 
le

s 
de

ux
 re
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es
 d

e 
l’é

le
ve

r.

Le
s 

en
fa

nt
s 

p
eu

ve
nt

 r
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oi
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ou
 c

ré
er

 d
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 g
ro

up
es

 o
u 

 
de

s 
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so
ci

at
io

ns
 e

t 
se

 r
éu

ni
r 

av
ec

 d
’a

ut
re

s 
p

er
so

nn
es

,  
du

 m
om

en
t q

ue
 c

el
a 

ne
 f

ai
t 

 
de
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 à
 p

er
so

nn
e.

Le
s 

en
fa

nt
s 

on
t l

e 
dr

oi
t d

e 
re

ce
vo

ir 
de

 l’
in

fo
rm

at
io

n 
su

r 
In

te
rn

et
, à
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 r
ad

io
, 

à 
la

 t
él

év
is

io
n,

 d
an

s 
le

s 
jo

ur
na

ux
, l

es
 li

vr
es

 e
t d

’a
ut

re
s 

so
ur

ce
s.

 L
es

 a
du

lte
s 

do
iv

en
t f

ai
re

 
at

te
nt

io
n 

à 
ce

 q
ue

 c
es

 in
fo

rm
at

io
ns

 
ne

 s
oi

en
t p

as
 d

an
g

er
eu

se
s 

p
ou

r 
le

s 
en

fa
nt

s.
 L

es
 g

o
u

ve
rn

em
en

ts
 

d
oi

ve
nt

 e
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ou
ra

g
er

 le
s 

m
éd

ia
s 

 
à 

p
ar

ta
g

er
 d

es
 in

fo
rm

at
io

ns
 

pr
ov

en
an

t d
e 

di
ff

ér
en

te
s 

so
ur

ce
s,

 
da

ns
 d

es
 la

ng
ue

s 
qu

e 
to

us
 le

s 
en

fa
nt

s 
p

eu
ve

nt
 c

om
pr

en
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e.

Le
s 

g
ou

ve
rn

em
en

ts
 d

oi
ve

nt
 

pr
ot

ég
er

 le
s 

en
fa

nt
s 

co
nt

re
 la

 
vi

ol
en

ce
, l

es
 m

au
va

is
 tr

ai
te

m
en

ts
 

et
 l

e 
m

an
q

u
e 

d
e 

so
in

s 
et

  
d’

at
te

nt
io

n 
de

 la
 p

ar
t 

de
 t

ou
te

s 
le

s 
p

er
so

nn
es

 q
ui

 s
’o

cc
up

en
t 

d’
eu

x.

To
ut

 e
nf

an
t 

qu
i n

e 
p

eu
t 

p
as

 ê
tr

e 
él

ev
é 

p
ar

 s
a 

p
ro

p
re

 f
am

ill
e 

a 
 

le
 d

ro
it 

d’
êt

re
 é

le
vé

 c
or

re
ct

em
en

t 
pa

r d
es

 p
er

so
nn

es
 q
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 re
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ec

te
nt

 
sa

 r
el

ig
io

n,
 s

a 
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ltu
re

, 
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 la
n

g
u

e 
et

 t
ou

t 
au

tr
e 
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p

ec
t 

de
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a 
vi

e.

C
ha

q
u

e 
en
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nt

 a
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 d
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it 
à 

un
e 

vi
e 

pr
iv

ée
. L

a 
lo

i d
oi

t 
pr

ot
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er
  

le
s 

en
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nt
s 

co
nt

re
 t

ou
te

 a
tt

ei
nt

e 
 

à 
le

ur
 v

ie
 p

ri
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e,
 à

 le
ur

 f
am

ill
e,

  
à 

le
ur

 f
oy

er
, à

 le
ur

s 
co

m
m

un
ic

a-
tio

ns
 e

t 
à 

le
ur
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ép

ut
at

io
n.

Lo
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nt

 e
st

 a
do

pt
é,

 le
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p
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ta
nt

 e
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 d
e 

fa
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 c
e 
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i 
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t 
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ux

 p
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u 
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r 
 

el
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. S
i l
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nf

an
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 p

eu
t 

p
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ev
é 
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te
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en
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 s

on
 

pr
op

re
 p

ay
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n 

vi
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nt
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ve
c 

un
e 

au
tr
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 p
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 e
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), 
 

il 
p

eu
t 
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d
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 d

an
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un
  

au
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e 
p
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s.

Lo
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en
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nt

 e
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 p
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r 
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te
r 
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 u
n 

au
tr

e 
en
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oi

t 
 

qu
e 

ch
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i, 

qu
e 
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 s

oi
t 

p
ou

r 
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de

 s
oi

ns
, d
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pr

ot
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tio
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 d
e 
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tu
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ve

nt
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 d
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u
e 
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u

t 
va
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ie

n
 e
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il 
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ur
s 
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 l’
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qu
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 le

 m
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ur
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i.
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en
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s 

qu
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le
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 p
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r 
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le
r 
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 u
n 

au
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en
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t 
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e 
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’il
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t 
p
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 e

n 
sé

cu
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té
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 e
u

x)
 d

o
iv

en
t 
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ir

 u
n

e 
pr

ot
ec

tio
n 

et
 d

e 
l’a

id
e,

 e
t 

av
oi

r 
le

s 
m

êm
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 d
ro
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 q

ue
 le

s 
en

fa
nt

s 
né

s 
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 le

 p
ay

s 
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ns
 le

qu
el

 il
s 

so
nt

 a
rr

iv
és

.

Le
s 

en
fa

nt
s 

on
t 

le
 d

ro
it 

d’
av

oi
r 

 
le

s 
m

ei
lle

ur
s 

so
in

s 
d

e 
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nt
é 

p
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si
b

le
, d

e 
l’e

au
 p

ot
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le
, d

e 
 

la
 n

ou
rr

itu
re

 s
ai

ne
 e

t d
e 

vi
vr

e 
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 u
n 

en
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ro
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em
en

t 
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op
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et
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ûr

. T
ou

s 
le
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ad

ul
te
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et

 le
s 

en
fa

nt
s 

do
iv

en
t ê
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e 
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fo
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és

 d
e 
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an
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re
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e 
re
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er

 e
n 
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té

 
et
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n 
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ne
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.

Le
s 

g
ou

ve
rn

em
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ts
 d

oi
ve

nt
 

fo
ur

ni
r 

d
e 

l’a
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en
t 

o
u
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u
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 d
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ut
ie

n 
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le
s 

en
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nt
s 
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s 
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m

ill
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 p
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es

.

Le
s 

en
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nt
s 

on
t 

le
 d

ro
it 
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êt
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no
ur
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s 

et
 h
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és
 e

t 
de

 v
iv
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 u
n 

lie
u 
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r 
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n 

de
 p

ou
vo

ir 
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an
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ir 

le
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ie
ux

 p
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si
b

le
.  

Le
s 
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uv
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ne
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en
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 d
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ve

nt
 a

id
er

 
le

s 
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m
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 e

t 
le
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en

fa
nt

s 
qu

i 
n’

on
t 

p
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 le
s 

m
oy

en
s 

de
 p

ay
er

 
p

ou
r 

to
ut

 c
el

a.

To
ut

 e
nf

an
t 

en
 s

itu
at

io
n 
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nd

ic
ap

 d
oi

t a
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ir 
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lle
ur

e 
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e 
p
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b
le

 d
an
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 d
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iv

en
t 
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p
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u
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le
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m

p
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nt

 le
s 

en
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en

 s
itu

at
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n
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n
d

ic
ap

 d
e 
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r 
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en
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 d
e 
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à 
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 c
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.

C
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qu
e 

en
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nt
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 d
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à 

un
e 
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n.
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le
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 d
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ha

qu
e 

en
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nt
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o

it 
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 l
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u
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n
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à 
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ca
tio

n 
 

su
p
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e.

 L
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 e
nf

an
ts

 d
oi

ve
nt
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ou
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g

és
 à

 a
tt

ei
n
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re

  
le
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iv

ea
u

 d
’é

d
u
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tio

n
 l

e 
p
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s 
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ev
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p
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e.

 L
a 

d
is

ci
p

lin
e 

 
à 
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le
 d

oi
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p
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r l
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 d
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e 

l’e
nf

an
t 
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e 
d
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t 
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m
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s 
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ir 
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e.
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ou
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 d
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ve

nt
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te
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n 
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ce

 q
ue

 le
s 

en
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ne

 s
oi

en
t 

p
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 e
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ev
és

 o
u 
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nd

us
 

et
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 c
e 

q
u’

ils
 n

e 
so

ie
nt

 p
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em
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en

és
 d

an
s 

d
’a

u
tr

es
 p

ay
s 

 
ou

 e
nd

ro
its

 p
ou

r 
y 

êt
re

 e
xp

lo
ité

s 
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’e
st

-à
-d

ire
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ue
 l’

on
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ro
fit

e 
d’

eu
x)

.

Le
s 

en
fa

nt
s 

on
t 

le
 d

ro
it 

d’
êt

re
 

pr
ot

ég
és

 d
e 

to
ut

 tr
av

ai
l d

an
g

er
eu

x 
ou

 m
au

va
is

 p
ou

r l
eu

r é
du

ca
tio

n,
 

le
ur

 s
an

té
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u 
le

ur
 d
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el

op
p

em
en

t.
 

S
’il

s 
tr

av
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lle
nt

, i
ls

 o
nt

 le
 d

ro
it 

d’
êt

re
 e

n 
sé

cu
ri

té
 e

t 
d’

êt
re

 p
ay

és
 

co
nv

en
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le
m

en
t.

L’
éd

uc
at

io
n 

de
s 

en
fa

nt
s 

do
it 

 
le

s 
ai

de
r à

 d
év

el
op

p
er

 p
le

in
em

en
t 

le
ur

 p
er

so
nn

al
ité

, l
eu

rs
 t

al
en

ts
  

et
 le

ur
s 

ca
p

ac
ité

s.
 E

lle
 d

o
it 

le
ur

 
en

se
ig

ne
r 

à 
co

m
pr

en
dr

e 
le

ur
s 

dr
oi

ts
 e

t à
 r
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p

ec
te

r 
le

s 
dr

oi
ts

 e
t 

la
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ul
tu

re
 d

es
 a

ut
re

s,
 a

in
si

 q
ue

 
le

ur
s 

di
ff

ér
en

ce
s.

E
lle

 d
oi

t 
le

s 
ai

de
r 

à 
vi

vr
e 

en
 p
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x 

et
 à

 p
ro

té
g

er
 l’

en
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nn

em
en

t.

C
ha

qu
e 

en
fa

nt
 a

 le
 d

ro
it 

de
 s

e 
re

p
os

er
, d

e 
se

 d
ét

en
dr

e,
 d

e 
jo

ue
r 

et
 d

e 
p

ar
tic

ip
er

 à
 d

es
 a

ct
iv

ité
s 

cu
ltu

re
lle

s 
et

 c
ré

at
iv

es
.

Le
s 

g
o

u
ve

rn
em

en
ts

 d
o

iv
en

t 
pr

ot
ég

er
 le

s 
en

fa
nt

s 
de

s 
dr

og
ue

s 
d

an
g

er
eu

se
s 

et
 d

o
iv

en
t 

fa
ir

e 
at

te
nt

io
n 

à 
ce

 q
u’

ils
 n

’e
n 

pr
en

ne
nt

 
p

as
, 

n’
en

 f
ab

ri
q

u
en

t 
p

as
, 

 
n’

en
 t

ra
ns

p
or

te
nt

 p
as

 e
t 

n’
en

 
ve

nd
en

t 
p

as
.

Le
s 

g
ou

ve
rn

em
en

ts
 d

oi
ve

nt
 

pr
ot

ég
er

 le
s 

en
fa

nt
s 

de
 l’

ex
p

lo
ita

-
tio

n 
se

xu
el

le
 e

t 
de

s 
vi

ol
en

ce
s 

se
xu

el
le

s,
 p

ar
 e

xe
m

p
le

 c
o

nt
re

 
d

es
 p

er
so

nn
es

 q
ui

 f
o
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en

t 
le

s 
en

fa
nt

s 
à 

av
oi

r 
de
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tio

ns
 

se
xu

el
le
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nt
re

 d
e 

l’a
rg

en
t 

ou
  

à 
fa

ire
 d

es
 p
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to
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ou

 d
es

  
fil

m
s 

se
xu

el
s.

C
ha

qu
e 

en
fa

nt
 a

 le
 d

ro
it 

de
 p

ar
le

r 
sa

 p
ro

pr
e 

la
ng

ue
, e

t 
de

 p
ra

tiq
ue

r 
sa

 p
ro

pr
e 

cu
ltu

re
 e

t 
sa

 p
ro

pr
e 

re
lig

io
n,

 m
êm

e 
si

 la
 p

lu
p

ar
t 

de
s 

p
er

so
nn

es
 d

u 
pa

ys
 d

an
s 

le
qu

el
  

il 
vi

t 
on

t 
un

e 
la

ng
ue

, u
ne

 c
ul

tu
re

 
ou

 u
ne

 r
el

ig
io

n 
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ff
ér

en
te

s.

S
i u

n 
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 d
es

 lo
is

 q
ui

 p
ro

tè
g

en
t 
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ie

ux
 le

s 
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oi
ts

 d
e 

l’e
nf

an
t 

 
qu

e 
ce

tt
e 

co
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en
tio
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 c
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 lo

is
 

do
iv

en
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êt
re

 a
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ué

es
.
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ou
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 d
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nt
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ire
 c
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e 
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en
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n 
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x 

en
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nt
s 

et
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ux
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te
s 
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n
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u
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u
t 

le
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n
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e 

so
it 

in
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é 

de
s 
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 d
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an

t.
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nt
 p

as
 

en
se

m
b

le
 d

oi
ve

nt
 p

ou
vo

ir 
re

st
er

 
en

 c
on

ta
ct

 a
ve

c 
le

ur
s 

d
eu

x 
p

ar
en

ts
, s

au
f 

si
 c

el
a 

le
ur

 f
ai

t 
 

du
 m

al
.

Lo
rs

qu
’u

n 
en

fa
nt

 n
e 

vi
t 

p
as

 d
an

s 
le

 m
êm

e 
p

ay
s 

qu
e 

se
s 

p
ar

en
ts

, 
le

s 
g

ou
ve

rn
em

en
ts

 d
oi

ve
nt

 t
ou

t 
fa

ir
e 

p
o

ur
 q

u
e 

l’e
nf

an
t 

et
 s

es
 

pa
re

nt
s 

pu
is

se
nt

 re
st

er
 e

n 
co

nt
ac

t 
et

 s
oi

en
t 

à 
no

uv
ea

u 
ré

un
is

.

Le
s 

g
o

u
ve

rn
em

en
ts

 d
o

iv
en

t 
em

p
êc

he
r 

qu
’u

n 
en

fa
nt

 s
oi

t 
em

m
en

é 
en

 d
eh

o
rs

 d
u

 p
ay

s 
 

si
 c

el
a 

es
t 

co
nt

re
 la

 lo
i. 

C
el

a 
 

p
eu

t 
ar

ri
ve

r 
pa

r 
ex

em
pl

e 
en

 c
as

 
d’

en
lè

ve
m

en
t o

u 
lo

rs
qu

e 
l’u

n 
 

de
s 

de
ux

 p
ar

en
ts

 re
tie

nt
 u

n 
en

fa
nt

 
da

ns
 u

n 
au

tr
e 

p
ay

s 
co

nt
re

 la
 

vo
lo

nt
é 

de
 l’

au
tr

e 
p

ar
en

t.

Le
s 

en
fa

nt
s 

on
t l

e 
dr

oi
t d

e 
do

nn
er

 
lib

re
m

en
t 

le
ur

 a
vi

s 
su

r 
le

s 
q

u
es

tio
n

s 
q

ui
 le

s 
co

n
ce

rn
en

t.
  

Le
s 

ad
ul

te
s 

do
iv

en
t 

le
s 

éc
ou

te
r 

av
ec

 a
tt

en
tio

n 
et

 le
s 

pr
en

dr
e 

 
au

 s
ér

ie
ux

.

Le
s 

en
fa

nt
s 

on
t 

le
 d

ro
it 

de
 

p
ar

ta
g

er
 li

b
re

m
en

t 
ce

 q
u’

ils
 

p
en

se
nt

 e
t 

re
ss

en
te

nt
, q

ue
  

ce
 s

oi
t 

en
 p

ar
la

nt
, e

n 
de

ss
in

an
t,

 
en

 é
cr

iv
an

t 
ou

 d
e 

to
ut

e 
au

tr
e 

m
an

iè
re

, s
au

f s
i c

el
a 

fa
it 

du
 m

al
  

à 
d’

au
tr

es
 p

er
so

nn
es

.

Le
s 

en
fa

nt
s 

on
t 

le
 d

ro
it 

d’
av

oi
r 

le
ur

s 
pr

op
re

s 
p

en
sé

es
, o

pi
ni

on
s 

et
 r

el
ig

io
n,

 m
ai

s 
ce

la
 n

e 
d

o
it 

 
pa

s 
em

p
êc

he
r d

’a
ut

re
s 

p
er

so
nn

es
 

d
e 

p
ro

fit
er

 d
e 

le
ur

s 
d

ro
it

s.
  

Le
s 

p
ar

en
ts

 p
eu

ve
nt

 g
ui

de
r 

le
s 

en
fa

nt
s 

et
 le

ur
 a

pp
re

nd
re

 à
 

ut
ili

se
r 

co
rr

ec
te

m
en

t 
ce

 d
ro

it 
 

en
 g

ra
nd

is
sa

nt
.

É
le

ve
r l

es
 e

nf
an

ts
 e

st
 p

rin
ci

pa
le

-
m

en
t 

la
 r

es
p

o
ns

ab
ili

té
 d

es
  

pa
re

nt
s.

 L
or

sq
u’

un
 e

nf
an

t n
’a

  
pa

s 
de

 p
ar

en
ts

, l
a 

re
sp

on
sa

bi
lit

é 
 

de
 l’

él
ev

er
 d

oi
t ê

tr
e 

co
nfi

ée
 à

  
un

 a
ut

re
 a

du
lte

 q
u’

on
 a

pp
el

le
  

un
 «

re
pr

és
en

ta
nt

 lé
g

al
».

Le
s 

pa
re

nt
s 

et
 le

s 
re

pr
és

en
ta

nt
s 

lé
ga

ux
 d

oi
ve

nt
 to

uj
ou

rs
 te

ni
r 

co
m

pt
e 

de
 c

e 
qu

i e
st

 le
 m

ie
ux

 p
ou

r 
l’e

nf
an

t.
 L

e 
go

uv
er

ne
m

en
t d

u 
 

pa
ys

 d
oi

t l
es

 a
id

er
. L

or
sq

u’
un

 e
nf

an
t  

a 
se

s 
de

ux
 p

ar
en

ts
, i

ls
 s

on
t t

ou
s 

 
le

s 
de

ux
 re

sp
on

sa
bl

es
 d

e 
l’é

le
ve

r.

Le
s 

en
fa

nt
s 

p
eu

ve
nt

 r
ej

oi
nd

re
  

ou
 c

ré
er

 d
es

 g
ro

up
es

 o
u 

 
de

s 
as

so
ci

at
io

ns
 e

t 
se

 r
éu

ni
r 

av
ec

 d
’a

ut
re

s 
p

er
so

nn
es

,  
du

 m
om

en
t q

ue
 c

el
a 

ne
 f

ai
t 

 
de

 m
al

 à
 p

er
so

nn
e.

Le
s 

en
fa

nt
s 

on
t l

e 
dr

oi
t d

e 
re

ce
vo

ir 
de

 l’
in

fo
rm

at
io

n 
su

r 
In

te
rn

et
, à

  
la

 r
ad

io
, 

à 
la

 t
él

év
is

io
n,

 d
an

s 
le

s 
jo

ur
na

ux
, l

es
 li

vr
es

 e
t d

’a
ut

re
s 

so
ur

ce
s.

 L
es

 a
du

lte
s 

do
iv

en
t f

ai
re

 
at

te
nt

io
n 

à 
ce

 q
ue

 c
es

 in
fo

rm
at

io
ns

 
ne

 s
oi

en
t p

as
 d

an
g

er
eu

se
s 

p
ou

r 
le

s 
en

fa
nt

s.
 L

es
 g

o
u

ve
rn

em
en

ts
 

d
oi

ve
nt

 e
nc

ou
ra

g
er

 le
s 

m
éd

ia
s 

 
à 

p
ar

ta
g

er
 d

es
 in

fo
rm

at
io

ns
 

pr
ov

en
an

t d
e 

di
ff

ér
en

te
s 

so
ur

ce
s,

 
da

ns
 d

es
 la

ng
ue

s 
qu

e 
to

us
 le

s 
en

fa
nt

s 
p

eu
ve

nt
 c

om
pr

en
dr

e.

Le
s 

g
ou

ve
rn

em
en

ts
 d

oi
ve

nt
 

pr
ot

ég
er

 le
s 

en
fa

nt
s 

co
nt

re
 la

 
vi

ol
en

ce
, l

es
 m

au
va

is
 tr

ai
te

m
en

ts
 

et
 l

e 
m

an
q

u
e 

d
e 

so
in

s 
et

  
d’

at
te

nt
io

n 
de

 la
 p

ar
t 

de
 t

ou
te

s 
le

s 
p

er
so

nn
es

 q
ui

 s
’o

cc
up

en
t 

d’
eu

x.

To
ut

 e
nf

an
t 

qu
i n

e 
p

eu
t 

p
as

 ê
tr

e 
él

ev
é 

p
ar

 s
a 

p
ro

p
re

 f
am

ill
e 

a 
 

le
 d

ro
it 

d’
êt

re
 é

le
vé

 c
or

re
ct

em
en

t 
pa

r d
es

 p
er

so
nn

es
 q

ui
 re
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ec

te
nt

 
sa

 r
el

ig
io

n,
 s

a 
cu

ltu
re

, 
sa

 la
n

g
u

e 
et

 t
ou

t 
au

tr
e 
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p

ec
t 

de
 s

a 
vi

e.

C
ha

q
u

e 
en

fa
nt

 a
 le

 d
ro

it 
à 

un
e 

vi
e 

pr
iv

ée
. L

a 
lo

i d
oi

t 
pr

ot
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er
  

le
s 

en
fa

nt
s 

co
nt

re
 t

ou
te

 a
tt

ei
nt

e 
 

à 
le

ur
 v

ie
 p

ri
vé

e,
 à

 le
ur

 f
am

ill
e,

  
à 

le
ur

 f
oy

er
, à

 le
ur

s 
co

m
m

un
ic

a-
tio

ns
 e

t 
à 

le
ur

 r
ép

ut
at

io
n.

Lo
rs

qu
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n 
en

fa
nt

 e
st
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do

pt
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p
lu

s 
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p
or

ta
nt

 e
st

 d
e 

fa
ire

 c
e 

qu
i 

es
t 

le
 m

ie
ux

 p
ou

r 
lu

i o
u 

p
ou

r 
 

el
le

. S
i l

’e
nf

an
t 

ne
 p

eu
t 

p
as

 ê
tr

e 
él

ev
é 

co
rr

ec
te

m
en

t 
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 s

on
 

pr
op

re
 p

ay
s 

(e
n 

vi
va

nt
 a

ve
c 

un
e 

au
tr

e 
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m
ill

e,
 p

ar
 e

xe
m

p
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), 
 

il 
p

eu
t 

êt
re
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d

o
p

té
 d

an
s 

un
  

au
tr

e 
p

ay
s.

Lo
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qu
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en
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nt

 e
st

 p
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cé
 p

ou
r 
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te
r 
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 u
n 

au
tr

e 
en

dr
oi

t 
 

qu
e 

ch
ez

 lu
i, 

qu
e 

ce
 s

oi
t 

p
ou

r 
de

s 
ra

is
on

s 
de

 s
oi

ns
, d

e 
pr

ot
ec

tio
n 

 
ou

 d
e 

sa
nt
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 s

a 
si

tu
at

io
n 

do
it 

êt
re

 
ex

am
in

ée
 s

ou
ve

nt
 a

fin
 d

e 
vé

ri
fie

r 
q

u
e 

to
u

t 
va

 b
ie

n
 e

t 
q

u’
il 

se
 

tr
ou

ve
 t

ou
jo

ur
s 

da
ns

 l’
en

dr
oi

t 
 

qu
i e

st
 le

 m
ei
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ur

 p
ou

r 
lu

i.
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en
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nt
s 

qu
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ui
tt

en
t 

le
ur

 p
ay

s 
p

ou
r 

s’
in

st
al

le
r 

da
ns

 u
n 

au
tr

e 
p

ay
s 

en
 t

an
t 

qu
e 

ré
fu

g
ié

s 
(p

ar
ce

 
qu

’il
s 

n’
ét

ai
en

t 
p

as
 e

n 
sé

cu
ri

té
 

ch
ez

 e
u

x)
 d

o
iv

en
t 

re
ce

vo
ir

 u
n

e 
pr

ot
ec

tio
n 

et
 d

e 
l’a

id
e,

 e
t 

av
oi

r 
le

s 
m

êm
es

 d
ro

its
 q

ue
 le

s 
en

fa
nt

s 
né

s 
da

ns
 le

 p
ay

s 
da

ns
 le

qu
el

 il
s 

so
nt

 a
rr

iv
és

.

Le
s 

en
fa

nt
s 

on
t 

le
 d

ro
it 

d’
av

oi
r 

 
le

s 
m

ei
lle

ur
s 

so
in

s 
d

e 
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nt
é 

p
os

si
b

le
, d

e 
l’e

au
 p

ot
ab

le
, d

e 
 

la
 n

ou
rr

itu
re

 s
ai

ne
 e

t d
e 

vi
vr

e 
 

da
ns

 u
n 

en
vi

ro
nn

em
en

t 
pr

op
re

  
et

 s
ûr

. T
ou

s 
le

s 
ad

ul
te

s 
et

 le
s 

en
fa

nt
s 

do
iv

en
t ê

tr
e 

in
fo

rm
és

 d
e 

la
 m

an
iè

re
 d

e 
re

st
er

 e
n 

sé
cu

ri
té

 
et

 e
n 

b
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ne
 s

an
té

.

Le
s 

g
ou

ve
rn

em
en

ts
 d

oi
ve

nt
 

fo
ur

ni
r 

d
e 

l’a
rg

en
t 

o
u

 d
’a

u
tr

es
 

ty
p

es
 d

e 
so

ut
ie

n 
afi

n 
d’

ai
de

r 
 

le
s 

en
fa

nt
s 

de
s 

fa
m

ill
es

 p
au

vr
es

.

Le
s 

en
fa

nt
s 

on
t 

le
 d

ro
it 

d’
êt

re
 

no
ur

ri
s 

et
 h

ab
ill

és
 e

t 
de

 v
iv

re
 

da
ns

 u
n 

lie
u 

sû
r 

afi
n 

de
 p

ou
vo

ir 
s’

ép
an

ou
ir 

le
 m

ie
ux

 p
os

si
b

le
.  

Le
s 

go
uv

er
ne

m
en

ts
 d

oi
ve

nt
 a

id
er

 
le

s 
fa

m
ill

es
 e

t 
le

s 
en

fa
nt

s 
qu

i 
n’

on
t 

p
as

 le
s 

m
oy

en
s 

de
 p

ay
er

 
p

ou
r 

to
ut

 c
el

a.

To
ut

 e
nf

an
t 

en
 s

itu
at

io
n 

de
 

ha
nd

ic
ap

 d
oi

t a
vo

ir 
la

 m
ei

lle
ur

e 
vi

e 
p

os
si

b
le

 d
an

s 
la

 s
oc

ié
té

.  
Le

s 
g

o
u

ve
rn

em
en

ts
 d

o
iv

en
t 

su
p

p
ri

m
er

 t
o

u
s 

le
s 

o
b

st
ac

le
s 

 
qu

i e
m

p
êc

he
nt

 le
s 

en
fa

nt
s 

 
en

 s
itu

at
io

n
 d

e 
ha

n
d

ic
ap

 d
e 

de
ve
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r 

in
dé

p
en

da
nt

s 
et

 d
e 

p
ar

tic
ip

er
 a

ct
iv

em
en

t 
à 

la
 v

ie
  

de
 la

 c
om

m
un

au
té

.

C
ha

qu
e 

en
fa

nt
 a

 d
ro

it 
à 

un
e 

éd
uc

at
io

n.
 L

’é
co

le
 p

rim
ai

re
 d

oi
t 

êt
re

 g
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tu
ite

. C
ha

qu
e 

en
fa

nt
  

d
o

it 
av

o
ir

 a
cc

ès
 à

 l
’é

d
u

ca
tio

n
 

se
co

nd
ai

re
 e

t 
à 

l’é
du

ca
tio

n 
 

su
p

ér
ie

ur
e.

 L
es

 e
nf

an
ts

 d
oi

ve
nt

 
êt

re
 e

nc
ou

ra
g

és
 à

 a
tt

ei
n

d
re

  
le

 n
iv

ea
u

 d
’é

d
u

ca
tio

n
 l

e 
p

lu
s 

él
ev

é 
p

os
si

bl
e.

 L
a 

d
is

ci
p

lin
e 

 
à 

l’é
co

le
 d

oi
t r

es
p

ec
te

r l
es

 d
ro

its
 

d
e 

l’e
nf

an
t 

et
 n

e 
d

oi
t 

ja
m

ai
s 

re
co

ur
ir 

à 
la

 v
io

le
nc

e.

Le
s 

g
ou

ve
rn

em
en

ts
 d

oi
ve

nt
 f

ai
re

 
at

te
nt

io
n 

à 
ce

 q
ue

 le
s 

en
fa

nt
s 

 
ne

 s
oi

en
t 

p
as

 e
nl

ev
és

 o
u 

ve
nd

us
 

et
 à

 c
e 

q
u’

ils
 n

e 
so

ie
nt

 p
as

 
em

m
en

és
 d

an
s 

d
’a

u
tr

es
 p

ay
s 

 
ou

 e
nd

ro
its

 p
ou

r 
y 

êt
re

 e
xp

lo
ité

s 
(c

’e
st

-à
-d

ire
 q

ue
 l’

on
 p

ro
fit

e 
d’

eu
x)

.

Le
s 

en
fa

nt
s 

on
t 

le
 d

ro
it 

d’
êt

re
 

pr
ot

ég
és

 d
e 

to
ut

 tr
av

ai
l d

an
g

er
eu

x 
ou

 m
au

va
is

 p
ou

r l
eu

r é
du

ca
tio

n,
 

le
ur

 s
an

té
 o

u 
le

ur
 d

év
el

op
p

em
en

t.
 

S
’il

s 
tr

av
ai

lle
nt

, i
ls

 o
nt

 le
 d

ro
it 

d’
êt

re
 e

n 
sé

cu
ri

té
 e

t 
d’

êt
re

 p
ay

és
 

co
nv

en
ab

le
m

en
t.

L’
éd

uc
at

io
n 

de
s 

en
fa

nt
s 

do
it 

 
le

s 
ai

de
r à

 d
év

el
op

p
er

 p
le

in
em

en
t 

le
ur

 p
er

so
nn

al
ité

, l
eu

rs
 t

al
en

ts
  

et
 le

ur
s 

ca
p

ac
ité

s.
 E

lle
 d

o
it 

le
ur

 
en

se
ig

ne
r 

à 
co

m
pr

en
dr

e 
le

ur
s 

dr
oi

ts
 e

t à
 r

es
p

ec
te

r 
le

s 
dr

oi
ts

 e
t 

la
 c

ul
tu

re
 d

es
 a

ut
re

s,
 a

in
si

 q
ue

 
le

ur
s 

di
ff

ér
en

ce
s.

E
lle

 d
oi

t 
le

s 
ai

de
r 

à 
vi

vr
e 

en
 p

ai
x 

et
 à

 p
ro

té
g

er
 l’

en
vi

ro
nn

em
en

t.

C
ha

qu
e 

en
fa

nt
 a

 le
 d

ro
it 

de
 s

e 
re

p
os

er
, d

e 
se

 d
ét

en
dr

e,
 d

e 
jo

ue
r 

et
 d

e 
p

ar
tic

ip
er

 à
 d

es
 a

ct
iv

ité
s 

cu
ltu

re
lle

s 
et

 c
ré

at
iv

es
.

Le
s 

g
o

u
ve

rn
em

en
ts

 d
o

iv
en

t 
pr

ot
ég

er
 le

s 
en

fa
nt

s 
de

s 
dr

og
ue

s 
d

an
g

er
eu

se
s 

et
 d

o
iv

en
t 

fa
ir

e 
at

te
nt

io
n 

à 
ce

 q
u’

ils
 n

’e
n 

pr
en

ne
nt

 
p

as
, 

n’
en

 f
ab

ri
q

u
en

t 
p

as
, 

 
n’

en
 t

ra
ns

p
or

te
nt

 p
as

 e
t 

n’
en

 
ve

nd
en

t 
p

as
.

Le
s 

g
ou

ve
rn

em
en

ts
 d

oi
ve

nt
 

pr
ot

ég
er

 le
s 

en
fa

nt
s 

de
 l’

ex
p

lo
ita

-
tio

n 
se

xu
el

le
 e

t 
de

s 
vi

ol
en

ce
s 

se
xu

el
le

s,
 p

ar
 e

xe
m

p
le

 c
o

nt
re

 
d

es
 p

er
so

nn
es

 q
ui

 f
o

rc
en

t 
le

s 
en

fa
nt

s 
à 

av
oi

r 
de

s 
re

la
tio

ns
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Imagine…
Tu as des droits! Comme tes camarades de classe,  
ton petit frère, la jeune fille d’à côté et tous les autres  
enfants et adolescent·e·s du monde. Penses-tu  
toujours à ces droits? Ou les oublies-tu parfois? Imagine…

… tu invites dix enfants de ta classe pour fêter  
ton anniversaire.

… tu prends le téléphone d’un ami ou d’une amie pour 
t’amuser et tu regardes ses photos.

… tu te moques de la nouvelle coiffure d’un camarade 
de classe.

Explique ta réponse.

Explique ta réponse.

Explique ta réponse.

Est-ce que les autres enfants 
de la classe ont également le 
droit de venir? 

 Oui 
 Non

Est-ce vraiment amusant? 
Ou est-ce que ton comporte-
ment viole certains droits? 

 Amusant! 
 Pas amusant du tout!

Est-ce acceptable? 

 Absolument! 
 Pas du tout!

Détache le poster 
au milieu du cahier
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Quiz sur les droits 
de l’enfant!

Maintenant, tu sais beaucoup de choses sur les droits de l’enfant. 
Discute avec quelqu’un pour déterminer à chaque fois lequel des 
deux droits de l’enfant est le plus important.

Trouve les réponses sur le poster des droits de l‘enfant

 Aire de jeux à proximité 
 (article 31 CDE) 
 
 

 Appartenance à un  
 club sportif (article 15 CDE)
 

 Une alimentation saine  
 (article 24 CDE) 
 
 

 Possibilité d’aller  
 à l’école (article 28 CDE) 
 

 Avoir un nom  
 (article 7 CDE) 
 
 

 Avoir un foyer  
 (article 27 CDE) 
 

1. À quoi as-tu droit grâce à l‘article 28?
2. De quoi es-tu protégé·e par l‘article 19?
3. Qu‘est-ce qui doit être respecté selon  
 l‘article 12 de la CDE?
4. De quels enfants parle l‘article 23  
 de la CDE? 

5. De quelle liberté s‘agit-il dans l‘article 14?
6. Quels sont les enfants qui doivent  
 bénéficier d‘une protection spéciale  
 en vertu de l‘article 22? 

Astuce: Cherche les réponses 
sur le poster des droits de l’enfant

OUOU OU

Quel mot apparaît maintenant, de haut en bas, dans les cases bleues?

1

2

3

4

5

6
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Astuce: Cherche les réponses 
sur le poster des droits de l’enfant

Cherche les droits  
de l’enfant!
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Participe toi aussi!
Il existe de nombreuses possibilités de se mobiliser en faveur des 
droits de l’enfant. Comment souhaites-tu t‘engager dans ce domaine? 

Rejoins UNICEF youth. Notre plateforme pour  
les jeunes. Elle propose de nombreuses actions 
participatives: unicef.ch/youth 

Participe aux semaines des étoiles – notre 
opération de collecte des enfants pour les enfants. 
Tu peux y participer seul·e, avec des ami·e·s  
ou avec ta classe: semainesdesetoiles.ch

Tu veux faire bouger les choses ou tu as de 
super idées? Alors, notre brochure «Implique- 
toi!» est exactement ce qu‘il te faut:  
unicef.ch/impliquetoi

Sur le site Internet kidimo.ch, suis KIDIMO  
pour découvrir le monde des droits de l’enfant 
de manière ludique et crée ton propre avatar.

Réponses: 

Page 2: Tout est important et relève des droits de l’enfant – page 3: 1B / 2C / 
3A+B+C / 4A / 5A / 6B+C – Page 10 en haut: Tous les droits ont la même 
importance. – Page 10 en bas: éducation, violence, avis, handicap, pensée, 
réfugiés – UNICEF

© UNICEF Niederlande, adapté par 
UNICEF Suisse et Liechtenstein. | Janvier 2025

Illustrations © illustriert.ch

Si tout le monde respectait les droits de 
l’enfant, chaque enfant serait bien traité. 
Malheureusement, ce n’est pas le cas.  
Dans chaque pays, il y a des enfants qui  
ne vont pas bien. Ils sont parfois négligés, 
maltraités ou harcelés. Cela se produit-il  
aussi chez toi ou dans ton entourage?  
Si c’est le cas, tu peux:

 En parler à quelqu’un en qui tu as confiance. 
Par ex. tes parents ou un enseignant. 

 Contacter le 147. Tu peux le faire par 
téléphone (147) ou en ligne (147.ch).  
C’est totalement anonyme et gratuit. 

 Contacter l’Office de l’Ombudsman des 
droits de l’enfant sur kinderombudsstelle.ch

Que peux-tu faire  
en cas de problème?

Pour le personnel 
enseignant: Abonnez- 
vous à la newsletter 
UNICEF sur les droits 
de l’enfant: unicef.ch/ 
cranewsletter

Plus d’informations 
et de supports sur 
les droits de l’enfant:  
unicef.ch/ 
droitsdelenfant

http://unicef.ch/youth
http://semainesdesetoiles.ch
http://unicef.ch/impliquetoi
http://kidimo.ch
http://147.ch
http://kinderombudsstelle.ch
http://unicef.ch/cranewsletter
http://unicef.ch/cranewsletter
http://unicef.ch/droitsdelenfant
http://unicef.ch/droitsdelenfant

